
On a proposé beaucoup d’explications au problème
des « logements en copropriété non étanches » de
la Colombie-Britannique. Le consortium de recherche
sur l’enveloppe du bâtiment, dont la Société canadienne
d’hypothèques et de logement est un membre
important, a été créé dans le but de trouver une
explication à l’ampleur des problèmes d’humidité
dans cette province et de concevoir des moyens
pour prévenir leur répétition dans l’avenir. Une des
mesures jugées nécessaires par le groupe a été
l’instauration d’un protocole d’assurance de la
qualité gouvernant la conception et la construction
de l’enveloppe des bâtiments à ossature en bois 
de plusieurs étages dans le climat côtier de la
Colombie-Britannique.

Le protocole d’assurance de la qualité est l’amalgame
des réflexions sur la qualité de l’enveloppe de
bâtiment issues d’un échantillonnage représentatif 
de concepteurs et de constructeurs professionnels
spécialisés dans le domaine. Comme les « normes 
de qualité » ISO 9001 de 1994 de l’Organisation
internationale de normalisation, le protocole est un
ensemble de recommandations et de directives, qui,
lorsqu’on les applique aux études, à la construction
et à l’entretien, créeront une qualité supérieure dans
l’enveloppe du bâtiment.

Le protocole s’adresse aux producteurs des
enveloppes de bâtiment, c’est-à-dire les concepteurs,
les constructeurs, les fournisseurs et les installateurs
qui fournissent les produits et les services nécessaires
à la réalisation d’une enveloppe de bâtiment.

Le protocole comporte quatre parties : un document
d’introduction, un manuel de la qualité, un guide des
pratiques exemplaires (GPA) et des formulaires
connexes.

Le document d’introduction décrit le protocole
d’assurance de la qualité : Qu’est-ce que c’est? À qui
s’adresse-t-il? À quoi s’applique-t-il? Quand doit-on
le consulter? Comment doit-on l’utiliser? Le document
d’introduction établit également les bases de l’assurance
de la qualité à l’étape des études.

Le carburant du protocole est le manuel de la qualité.
Le texte de cette partie renvoie souvent le lecteur au
guide des pratiques exemplaires plus particulièrement
à des détails de construction s’appuyant sur des
principes solides. Lorsque le concepteur ou le
constructeur peut obtenir un résultat équivalent ou
supérieur en procédant différemment, on lui suggère
d’expliquer sa méthode en la comparant à celle que
le guide propose.
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Le manuel de la qualité renvoie aussi le lecteur aux
modèles de formulaires contenus dans une annexe.
Ces formulaires portent sur tous les aspects couverts
par le protocole d’assurance de la qualité, notamment,
le contrôle des documents et des données, l’assignation
des responsabilités en matière de qualité et la
surveillance du matériel d’inspection, de mesurage 
et d’essai. Les formulaires peuvent être utilisés tels
quels ou modifiés selon les besoins de chacun.

Le manuel de la qualité comporte cinq chapitres :
L’organisation en vue de la qualité, La conception
comme source de qualité, L’achat de la qualité, La
qualité des bâtiments, et L’atteinte et l’entretien de
la qualité (traduction libre).

Chapitre 1 

Le premier chapitre, « L’organisation en vue de 
la qualité » (traduction libre), fournit des conseils
généraux sur l’établissement, l’entretien et la
surveillance d’un programme de qualité. Le chapitre,
qui s’appuie sur les « normes de qualité » ISO 9001
de 1994, offre un cadre de référence épuré et
spécialisé pour les activités de conception et de
construction. Les concepts importants présentés
sont, entre autres, la conception d’un cadre de travail
général aux fins de l’atteinte et du maintien de la
qualité au sein d’une organisation et dans un projet
donné, et la nomination d’un représentant de la
gestion de la qualité qui devra répondre du rendement
du programme de qualité de l’organisation. Le poste
de représentant de la gestion de la qualité peut être
confié à des personnes différentes selon les clients
ou les projets.

Chapitre 2 

Le deuxième chapitre, « La conception comme source
de qualité » (traduction libre), expose le concept
d’une stratégie de gestion de l’eau, laquelle est un
ensemble de principes et de détails de construction
destinés à stopper les infiltrations d’eau tout en
facilitant l’évacuation de l’eau qui a quand même
réussi à franchir l’enveloppe du bâtiment. Les concepts

importants présentés sont, entre autres, la mise en
place de méthodes de gestion adéquate d’un système
de contrôle des documents et des données, et l’utilité
des dessins des ouvrages bâtis ou occupés et des
maquettes dans le processus d’assurance de la qualité.

Chapitre 3 

Le troisième chapitre, « L’achat de la qualité »
(traduction libre), indique des façons d’introduire 
des considérations de qualité dans l’achat de
matériaux, de systèmes et de services. On y fait plus
particulièrement état des éléments d’un programme
d’acquisition bien structuré comme, entre autres, la
commande d’achat appropriée, l’approvisionnement
en biens et en services auprès de fournisseurs ou de
sous-traitants compétents, les critères convenus de
vérification de la qualité, les dispositions en matière
de règlement des conflits, et le contrôle des documents
d’achat. On y parle aussi de l’importance d’identifier
et de retracer les produits et les services utilisés
dans l’enveloppe du bâtiment à la fois pour réduire
les erreurs de construction et faciliter le dépistage
des problèmes, enfin pour accroître la capacité de
corriger les défauts cachés.

Chapitre 4 

Le quatrième chapitre, « La qualité des bâtiments »
(traduction libre), forme l’essentiel du manuel. On y
traite du contrôle de la construction de l’enveloppe
du bâtiment, y compris la vérification de la qualité
des matériaux, l’étalonnage de l’équipement, le
rendement de la machinerie, la formation du 
personnel, la livraison au moment opportun des
approvisionnements et la pertinence des méthodes de
construction par rapport aux instructions de travail,
aux règles de l’art et aux règlements.Trois domaines
d’inspection et d’essai sont abordés, notamment,
l’inspection de réception, qui s’applique à la qualité
des biens et des services acquis, l’inspection en cours
de construction, qui s’applique aux travaux effectués
par le constructeur, le fournisseur ou les installateurs,
et l’inspection finale, qui s’applique au produit fini ou
à l’achèvement d’un stade donné du projet.



Chapitre 5

Le cinquième chapitre, « L’atteinte et l’entretien de
la qualité » (traduction libre), explique les exigences
qui s’appliquent au contrôle des dossiers de
vérification de la qualité, l’objet et le déroulement 
des vérifications internes de la qualité, la façon
d’aborder la formation du personnel à tous les
niveaux et les aspects importants de l’entretien
courant, ou la fourniture des garanties après la 
mise en service. Le chapitre couvre aussi l’obligation
d’utiliser des techniques de statistique pour déterminer,
régulariser et vérifier la capacité des processus et 
les caractéristiques des produits.

La qualité ne se manifeste pas subitement : elle doit
être planifiée. Et c’est ici que le document « la
qualité par la conception » dévoile toute son
importance. Il fournit le protocole d’assurance de la
qualité nécessaire pour garantir la qualité aux étapes
de la conception et de la construction des bâtiments
à ossature de bois de plusieurs étages. Cette qualité
revêt une importance particulière dans le climat
côtier humide et tempéré de la Colombie-Britannique.
Bien que le protocole se concentre sur l’enveloppe
extérieure des bâtiments à ossature de bois de
plusieurs étages, il peut aussi être appliqué aux
autres ensembles d’un bâtiment.

Le protocole d’assurance de la qualité s’appuie sur
les « normes de qualité » ISO 9001 de 1994 de
l’Organisation internationale de normalisation.
Les producteurs d’enveloppes de bâtiment qui
l’adopteront constateront qui leur sera plus facile
d’obtenir une certification ISO dans l’avenir puisque
leurs activités seront déjà conformes aux exigences
de l’ISO.

Le protocole est un document général. Il existe
beaucoup de façons de l’appliquer aux activités d’une
société ou d’un particulier. On s’attend que chaque
constructeur d’enveloppes de bâtiment qui s’y
conformera, modifiera son manuel de la qualité afin
d’y incorporer les activités et démarches qui lui sont
particulières, de même que ses propres expériences.Conséquences pour le secteur du logement



Directeur de projet : Jacques Rousseau

Consultants de recherche : Pro Pacific Architecture Limited

Recherche sur le logement à la SCHL

Aux termes de la partie IX de la Loi nationale sur l’habitation,
le gouvernement du Canada verse des fonds à la SCHL afin
de lui permettre de faire de la recherche sur les aspects
socio-économiques et techniques du logement et des domaines
connexes, et d’en publier et d’en diffuser les résultats.

Le présent feuillet documentaire fait partie d’une série visant
à vous informer sur la nature et la portée du programme de
recherche de la SCHL.

Pour consulter d'autres feuillets Le Point en recherche
et pour prendre connaissance d'un large éventail de 
produits d'information, visitez notre site Web à 

www.cmhc-schl.gc.ca 

ou communiquez avec la

Société canadienne d'hypothèques et de logement
700, chemin de Montréal
Ottawa (Ontario)
K1A 0P7

Téléphone : 1 800 668-2642
Télécopieur : 1 800 245-9274
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Bien que ce produit d'information se fonde sur les connaissances actuelles des experts en habitation, il n'a pour but que d'offrir des renseignements d'ordre général.
Les lecteurs assument la responsabilité des mesures ou décisions prises sur la foi des renseignements contenus dans le présent ouvrage. Il revient aux lecteurs de
consulter les ressources documentaires pertinentes et les spécialistes du domaine concerné afin de déterminer si, dans leur cas, les renseignements, les matériaux et
les techniques sont sécuritaires et conviennent à leurs besoins. La SCHL se dégage de toute responsabilité relativement aux conséquences résultant de l'utilisation
des renseignements, des matériaux et des techniques contenus dans le présent ouvrage.


